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La fête du Goeur Immaculé

de Marie
passe

“Approchons-nous avec confian-
ce de son trône de grâce, afin d’ob-
tenir miséricorde et de trouver ln
grâce d’un secours opportun”: cet
admirable INTROIT de la messe

du Coeur Immaculé de Marie est

rempli d'espoir, pour nous. Le

trône de MARIE est le véritable
trône de ln grâce, car la Vierge
Immaculée est de par le plan divin,
la Médiatrice de toutes grâces, la

Médiatrice que Dieu a voulue au
côté du Christ, Médinteur unique.

Il nous faut done nous approcher
de son trône avec confiance en Sa
miséricorde, car MARIE est Mère
de miséricorde... “Salut, ô Reine,
Mère de miséricorde”: répétons-
nous souvent, avec l'Eglise, Il nous
faut d'abord obtenir miséricorde,
pourtrouver la grâce d’un secours
opportun: comme tout est logique,
magnifique, encouragennt, dans ce
texte de la Liturgie!

Nous avons tous besoin du se-
cours de la grâce pour mener à
bien notre marche ici-bas, pourfai-
re de notre vie un chef-d'oeuvre
d’éternité. Cette grâce, c’est MA-
RIE qui peut nous l'obtenir, car
Elle est la Mère de la Divine Grâ-
ce, comme le chantent les Litanies
de lu Vierge: MATER DIVINAK
GRATIAE.

Cette FETE si belle et conso-
lante du Coeur Immaculé de Marie,
qui a été accordée de date récente
à l'Eglise, commeelle répond bien
au désir de Notre-Dame, à Fatima.
Qui peut le mieux nous enseigner
les richesses du Coeur Sacré de
Jésus, sinon le Coeur Immaculé de
Marie? Après le Coeur du Christ,

comprendre et nous diriger, que
le Coeur de sa Mère, la Vierge Ma-
rie? C’est un Coeur de Mère, et de

© QUELLE MERE!
|

Nous avons tous, parmi nos pa-
rents, nos amis, nos connaissances
des pécheurs qui ne vivent plus
en état de grâce, en union avec

Ca vie de l'Eglise, et qui peut-
être, ont cessé de pratiquer leur
religion. Si tous, chacun dans

; Notre sphère et dans notre milieu,
nous nous faisions à l’occasion de
a fête du COEUR IMMACULE
DE MARIE, un devoir de prier
pour tous ces parents, amis ot
connaissances qui ont quitté le
droit chemin, nous obtiendrions
certainement la grâce de bien des
conversions qui nous tiennent à
coeur,

.

Soyons bons pour les pécheurs,
et ennemis du péché, comme le
Christ l'a été. On lui reprochait
ide s’asseoir à table avec les pu-
-blicains et les pécheurs... C'est
que pour le Christ, la parabole de
la Brebis perdue demeurait l'axe
de son apostolat; “JE NE SUIS
PAS VENU POUR LEs BIEN

AUTORISE COMME ENVOI POSTAL

de seconde classe
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>
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boude pas les VIERGES SAGES
qui ont toujours de l'huile dans
leur lampe, et qui Lui consacrent

toutes leurs énergies, la fidélité

de leur amour. MAIS JESUS

VEUT NOUS DIRE QUIL

COURT LES BREBIS PERDUES,
ABANDONNEES jusqu'à ce
qu’H les ait ram@nées nu bercail,
pour qu’il n’y ait qu’UN SEUL

TROUPEAU et QU’'UN SEUL

PASTEUR...
Combien de catholiques jugent

tout du haut d’un pharisaïsme qui

ne s'éteint jamais...! TOUT EST
GRACE... Et si nous avons eu

le bonheur de rester fidèles au
Maître, si par faveur divine, nous

avons pu garder l’état de grâce,
durant des périodes plus ou moins

longues, et pour certains, durant

toute une vie, de quoi nous glo-
rifions-nous, puisque tout a été

donné en pure faveur? Deman-

dons au COEUR IMMACULE DE
MARIE de faire de nous des

 

 

statue miraculeuse.

NEUVAINE ET LA FETE (du

ÂMES REPARATRICES POUR
LES PECHEURS...

CENTRE MARIAL
CANADIEN

 

Un demi-million de
pélerins a Sfe-Anne de
Beaupré en juillet

Le sanctuaire de Saint-Anne de
Beaupré vient de compiler ses
statistiques pour le mois de juillet.
Des chiffres records ont été at-
teints,

Un demi-million de pèlerins ont
afflué en juillet vers le fameux
sanctuaire presque tri-centenaire
(1658-1958). Cent huit mille pè-
lerins ont assisté à la procession
aux flambeaux et à la messe du
soir. Plus de deux cents groupes
organisés ont visité la magnifique
Basilique dédiée à la mère de Ma-
rie et y ont prié au pied de la

Le grand événement de juillet à
Ste-Anne de Beaupré a été LA  17 au 26), marquée par la pré-
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sence de plusieurs évêques. La fê-
te de sainte Anne fut présidée cet-
te année par Son Excellence Mgr
Maurice Roy, archevêque de Qué-
bec et primat de l'Eglise canadien-
ne.

En août, dimanche le 26 est la
JOURNEE des MALADES, avec
Messe Pontificale à 9 heures 30
am.; chemin de Croix dans la
colline à 1 heure pm: bénédic-
tion solennelle des malades avec le
Très Saint-Sacrement à 3 heures
p.m.; le soir, à 8 heures, Proces-
sion aux Flambeaux.
En septembre (du 5 au 8), un PORTANTS, MAIS POUR LES

PECHEURS", Certes, Jésus ne
TRIDUUM solennel sera célébré
en honneur de la Maternité de

 

  

  

   

 
Vous

aimerez

Clefs
la bière O'Keefe
avec du

pouse. C'est que la vie terrestre du, te

rie. À l’Oratoire Saint-Joseph du pl

fuit de Montréal la capitale mon-

@ Saint Joseph, que l’on proclame dinle de la dévotion à saint Joseph
maintenant “le plus grand saint on
après Marie”, a très peu fait par-jeir

Père Nourricier se déroula dans avec des per
l’ombre de celle de Jésus et de Ma- nature d'aprè

Mont-Royal, le sanctuaire qui a moeur

terre et chacune

Us authentiques relatifs

» de la grande exposition sur saint cire, plus de cent kiosques traitant
a reconstitué dans un musée de Joseph que les pèlerins peuvent vi-|de saint Joseph dans l’histoire des
¢ la vie du Charpentier. Dix'siter à

ler de lui pendant dix-neuf siècles ‘scènes illustrent les faits saillants‘ haut, scène de “la fuite en Egyp-comparativement à son illustre é- du passage de saint Joseph sur cet-' te”,
a été montée tion du nom Jésus par Joseph”;

sonnages grandeur au centre, à droite, “la présenta- ;
s les documents les tion de Jésus au temple”; et en Joseph surla carte du Canada,ete.

aux bas, “le recouvrement de Jésus au
s et coutumes juives de l’é- temple”. L'exposition sur saint Jo-|visité cette exposition unique en

poque. Ce musée de cire fait partie 'seph comprend, outre ce musée de | son genre.

communautés religieuses au Ca-
pada, saint Joseph dans l’art àLy ; à . .dans le médaillon “l’imposi-| travers les âges, saint Joseph et
les grands dévots canadiens, saint

l'Oratoire. Ci-dessus, =

Des milliers de pèlerins ont déjà

 

sainte Anne, Mère de ln Vierge
Marie.

TOUS LES JOURS JUSQU’A
LA MI-SEPTEMBRE, il v oa i
Ste-Anne de Beaupré:

MESSES:—
Sur semaine de 5.45 heures a.m.

jusqu'a 9 heures a.m,

Le dimanche: de 5.30 a.m jusqu’à
midi.

EXERCICES:—

base

cine en particulier), qui permet de
préserver
(ments, est peut-être le plus grand
progres

alimentaire
point de la congélation, voilà
ans,

Procédé canadien pour
garder les aliments frais
Un nouveau procédé canadien à

d'antibiotiques (d’Auréomy-

la fraîcheur” des ali-

l'industrie

mise au

25

dans

depuis la

réalisé

picales où la congélation des ali-
ments et même la simple réfrigé-

ration sont pour ainsi dire in-

connues, Même dans les pays où
la conservation des aliments par

le froid est devenue d’un usage
courant, on pourra réduire encore

le pourcentage des pertes en ali-

nrents frais qui oscille entre cinq

et vingt pour cent. On arrivera

probablement à mettre sur le

marché des viandes plus tendres,

poissons introuvables aujourd’hui

par exemple, on injecte une solu-
tion d’Auréomycine dans le sys-
tème vasculaire des animaux im-
médiatement après les avoir abat-
tus. Pour traiter le poulet et le
poisson, on se contente de mé-
langer une très faible quantité du
même antibiotique à la glace pi-
lée dans laquelle on les refroidit.

TA INC IEE 9

da ae
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10.80 a.m. Prières

L'expansion des usines
giques dans l'industrie du fer et
de l'acier au Canada en 1953
créé plus de 3,600 nouveaux em-
plois.

Saint Sacrement

2.30 p.m. Chapelet pourles ma-
lades, suivi de ln vé-
nération de la Gran-
de Relique.

8.00 p.m. Procession aux flam-

beaux.

9.00 p.m. Messe de communion

(excepté le dimanche

soir, où le salut du

St-Sacrement rempla-

ce la messe).

—

et salut du’

sidérur-

Cette découverte n’est pus
l'oeuvre d’un seul homme, lit-on
dans un article du numéro d'août
de Sélection du Reader's Digest.
Elle est le fruit des recherches
d'un biochimiste canadien, le Dr
Hugh L.A. Tarr, chef d'un labo-
ratoire du ministère des Péche-
ries, en Colombie-Britannique, des
études d’un groupe scientifique de
l'Université de l’Ohio sur les
causes fondamentales de la décom-
position des viandes et des tra-
vaux des chercheurs de la société
American Cyanamid.

Des expériences répétées ont
démontré que le procédé permet
de garder frais beaucoup plus
longtemps et à des températures
auxquelles ils se seraient très vite
avariés, certaines viandes, le poisson, le poulet et maints lé-

gumes. Pour conserver lv boeuf,
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é Ç CoLIMITÉ
et LE SCOTIAN—Trains ropidesfirés par diesels

La durée du trajet entre

MONTRÉAL et HALIFAX
est réduito de plus da 2 heures

Pour location et renseignements, adressez-vous
à voire agent des billets du

Conadien National. 

Ce procédé permettra peut-étre
de limiter les pertes de viande
par avarie dans les régions tro-

 
@ Six hélicoptères du Magnificent, qui ont lair
de chasse anti-sousmarine en mer. Les appa

 des volailles meillpurez et dps
en dehors de quelques régions fa-
vorisées,

—

45e Année : Du31 Août au 9 Sepi. (inclu)

|

L'Evénement Provincial
le plus IMPORTANT

l'Année des "Ressources Naturelles

PE
© COURSES - 4 Matinées . g Soirées
® CARNAVAL (Midway)

Attractions

® SPLENDIDES EXHIBITS: _ Agri-
culture — Artisanat
— Industrie et Commerce — Scouts
— Forces Armées,

mm

Annuel

du Québec”

Plus de 109

— Beaux-Arts

 

PALAIS DU COMMERCE et
PAVILLON de l'INDUSTRIE
Ouverts chaque jour - Dimanche fneclus
 

@ VASTES STATIONNEMENTS -- AUTOS, 50
® ENTREE: ADULTES, 50c -- ENFANTS, 15;

DEUX spectacles dans UN
“FANTAISIE ‘56’

avec “ICE VARIETIES"
en vedette DOROTHY

La Plus Grande
mais offerte aux visiteurs de l'Expo.
——

CHAQUE SOIR du 31 août au 9 sept :
8 h, 15
Septembre.

COLISÉE €

LAMOUR
“Extravaganza” ja.

MATINEE : 2, 3, G et 9

 

 

Profitez des Taux d'Excursion et
visitez votre EXPOSITION

Achetez le Programme-Souvenir et
GAGNEZla “Maison de Rêve”

de 525,000,   

    
 

fimes que la cuisson semble les
antibiotiques subsistent dans les
viandes traitées en quantités si in-

détruire intégralement. En effet,

les savants n’ont pas retrouvé la
moindre trace d’antibiotique dans

Ja chair cuite. D'autre part, on n’a
signalé aucune réaction chez des
personnes, allergiques à l’Auréo-

mycine, qui avaient mangé des
viandes traitées.

L'an dernier, le Service des ali-

ments et des drogues ainsi que le
ministère de l'Agriculture des E-  tatsbUnis ont formkllement ap-
prouvé le traitement du poulet à
l’Auréomycine. On étudie aussi

la question de son emploi dans la
préservation du boeuf, de l'agneau
de la dinde, du poisson et de di-
vers légumes empaquetés, On pré-
voit que l’autorisation d'utiliser
des antibiotiques pour conserver

au moins la majorité de ces pro-
duits ne tardera pas.

On peut espérer, litf-on dans

Sélection, qu‘’au cours des années

à venir ce nouveau procédé de
conservation des aliments aura

une influence heureuse sur le ré-
gime, la sunté et même la pros-

périté de millions d'êtres humains.

Assurance-Chômage

Q— Une veuve a-t-elle droit à

un remboursement quelconque des
contributions ou au paiement des

prestations, si son mari n'avait

pas de réclamation en vigueur au

moment de sa mort?

 

R— Non. Notre régime est un

régime d’assurance. Ce n'est pas

un régime d’épargnes. Les contri-
butions ne sont pas remboursa-

bles, pas plus aux contributeurs

qu’à leurs héritiers.

Q— Qu'’arrive-t-il de mes tim-
bres, si mon employeur tombe en
faillite? D'après les essais de toxité, les R— TI faut percevoir les contri-

 

 

butions de la successions de l'em-
ployeur en faillite, généralement

du liquidateur de la faillite, et, si
les contributions ne peuvent être

perçues, des prévisions budgétai-

res ont été établies aux fins de

vous créditer les contributions non

payées pourvu qu’elles soient né
cessaires pour avoir droit aux

prestations et que des retenues

d’assurance-chômage aient été pré-

levées sur votre salaire à cette fin.

 

Conseil aux
aufomobilisies

Le bulletin paroissial de l’église
anglicane St. Ann's, a Hamilton,

conseille aux automobilistes de

chanter au volant pendant l'active

saison des vacances. Les chants

recommandés sont les suivants: à

45 milles à l’heure “C'est la route

du bonheur”; a 55 milles “Je suis

un étranger sur cette terre, le

Ciel est ma patrie”; à 65 milles

“Plus près de toi, mon Dieu”; i

75 milles “A l'appel de mon nom

je serai là”; à 85 milles, “Seigneur 
me voici”.

CHASSEURS DE SOUS-MARINS

 
. . , , 2 \ = se 5 des exercicede guêpes-frèlons à l’horison, s'apprêtent à apponter après avoir effectué vins

reils sont de l’unité HS-50, unité expérimentale de chasse anti-sousmarine de la MRC.
(Photo de la Défense Nationale)
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pre © % FABRICATION DE NAINS PUISSANTS cette terre où vous n'avez cussé

1 I H E U R k B | | I I E RA R E = depuis que vous y êtes d’embôter
: $ ET les gens par vos manies et vos ca-
; > prices. Vous êtes bien la plus dé-
$ F I ( U | I U R | | E bd & testable personne que je connaisse,
; si mais vous faites bien de ménager
i ; Co ne vos écus car je vous assure que,
Prec 3HSED SeOKO lorsque j'aurai mis ln main dessus,

Boutade électorale
Nous croyons que la spirituelle boutade suivante,

sgrîte il y a une quarantaine d'années par l’abbé Gin-

«ras, pourra intéresser nos lecteurs, au sortir de la tour-

mente électorale, ne serait-ce que pour prouver que les

élections, plus ça change, plus c’est la même chose.

Le diable est sorti de l’enfer
Vous comprenez c'que c’la veut dire ?
Le diable est sorti de l'enfer: —
Nos députés s'font élire !

Membres passés, membres futurs,
Membres en fleur, membres trop murs
Partout il en pleut, il en neige :
Mon Dieu, que le ciel nous protège !
Quêter un siège au parlement,
Oh! la vanité ridicule !

Mais pour eux soyons indulgent:
Plaignons plutôt ces pauvres gueux

Puisqü’au moins la moitié d'entre eux,
Souvent pour un château d’Espagne,
Battront la ville et la campagne!
A qui le temps des élections,

N'a-t-il pas fait tourner la tête ?
On y discute à coup de bâtons,

Et l'on élit — souvent plus bête,

On se chicane à qui mieux mieux :
Mes doux voisins en sont aux ch'veux

Au fond leur politique est une —
Car, au fond, ils n’en ont aucune.

L'honnêteté d’ces candidats
Est d'caoutchouc fort élastique :
On en a vu payer des chats

Tout comm’ des animaux d'Afrique.
Mais monsieur, mais

Pour vous mon chat

— Qu'importe ?

— dev'nez-vous fou

ne vaut pas un sou

trouve illustrée une des phases de

d'appareils de radio, d'appareils

vide.

 

® Portant des gants d'amiante fabriqué
venant de In célèbre région amiantifère des Cantons de l'Est dans
la province de Québec, un technicien de RCA Victor, à Montréal,
place du bioxyde de germaniumd

merveilleux dispositifs électroniques

taille minuseule qu’on fabriquait auparavant au moyen de tubes à

s avec des minéraux pro-

ans un four minigture, Ainsi se
la fabrication des transistors, ces

qui permettent ln production
auditifs et d’autres instruments

 

contrôle véritable de soi-même. El-
le est constituée, disait Lacordaire,

par un ensemble humain, harmo-
nieux, équilibré, et en même temps
si -ferme que rien ne l’ébranle.

PERSONNALITE ETOUFFEE

La personnalité, comme le bon

sens — n’en déplaise aux disciples

de Descartes —, n’est pas ln chose

la mieux partagée au monde.

Il y a d’abord ceux qui, naturel-

lement, semble-t-il, ont peu de per-

sonnalité. Ils sont “comme tout le
monde”. Sans vouloir être cruel, moi j'en aime la fourrure

Mon chat dev’nait d'Thermine tout pure.

Paul n'a pas un sou d'instruction :

Paul est un gros marchand d’farine.
11 connaît la constitution

Tout comm’ j'connais l'Inde ou la Chine.
Mais du haut mal le

De vouloir piloter le

Co Il a du gin, il a de la bière —

voilà pris,

pays:

Vous verrez qu’il f'ra son affaire.

: Mais voici bien le plus plaisant:

Voici qu’la femme aussi s’en mêle.

Madame, l'orage est suffisant —
On se s’rait bien passé de la grêle,

Pour rendr’ les hommes tout à fait fous,
Il faut au moins deux ou trois “coups”

Mais pour rendre un’ femm’ frénétique,

Il suffit d’un grain de politique.

Et pour qui l'honnête électéur

Jotte-t-il tant de feu, tant de flamme?

Hélas ! pour le premier blagueur,

On vendra tout — jusqu’à son âme!

Monsieur promet un pont, un ch’min,

Un débouché sur tel moulin —

Oh! que de ponts — malgré la crise

On fait sur les perrons d’église !

Vous connaissez un tel, un tel? …

C’est un fameux chef de cabale.
Et jusque à tenir hôtel, :
Tous les quatre ans il le ravale.

Ne nous en moquons pas pourtant.

Certes ! c’est un homme important

Car chaque ivrogne à sa boutique,
Va retremper sa politique.

Pour arracher deux ou trois voix,

À gauche, à droite, il court, il vole,

Et si son cheval tombait, je croix,
11 peut s'att’ler à

Mais que son enfant
à sa carriole.

tout-à-coup
Tombe malade, la nuit surtout.

Avant de mettre à la voiture.

Il plaidera je vous l'assure.

L'ABBE APPOLLINAIRE GINGRAS

PERSONNALITE VRAIE
Un à beaucoup écrit sur la personnalité, Il existe là-des-

8uS une littérature volumineuse, que ce soit en articles de
lCvues sérieuses, de magazines superficiels (comme ils sont
“ peu près tous), de chroniques journalistiques, ete. Il y a
ussi les volumes dont certains, fort répandus, devraient s'in-
titules .

niste”
tour être honnêtes: “Comment devenir opportu-

-« Car la personnalité, ve n'est pas ce que beaucoup
croient et c’est ce à quoi la plupart ne pensent pas. Un arti-
cle du R. P. Paul-E. Drouin, m.s.c., que publie la revue “No-
tre-Daine du Sacré-Coeur”, définit la personnalité de façon
lemarquable. Nous en plublions de larges extraits:

Le Père Tonne, o.f.m., raconte
Wayant un jour demandé à un
Froupe de garçons etfilles de HighSchool ce qu'est la personnalité, il
léçut de la plupart d’entre eux laTéponse suivante: “Personality ischarm,pep. o glamowr...”
Jans doute, nous devinons quedersonnalité est plus que cela,

CE QUELLE EST
foPersonnalité se définit: “unMividu doe d'intelligence et de

‘
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— Ponsant Ître bue dans le courant de la journée.

 

liberté”. Abstraitement parlant,

donc, toute personne a la personna-

lité de même que tout homme a la

nationalité. Est-ce à dire que tous
les hommes parlent et agissent
raisonnablement? Il en est ainsi

de la personnalité. La marge est

grande entre avoir la personnalité

et avoir de la personnalité.

La personnalité en exercice n’est

pas autre chose que l’individualité

consciente. Elle est faite de con-

naissance précise de soi-même, de
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on aurait tendance à les décrire:

“natures incolores, inodores et

sans saveur”. Ils ont une intelli-
gence moyenne, peut-être, mais peu

apte à la pénétration véritable.

Ils enregfistrent pauvrement, et

leur capacité de réagir est fort ré-

duite, de même que leur pouvoir
créateur. Chez eux surtout la vo-

lonté est absente du poste de com-

mande qu’elle devrait occuper. Il

n’est pas jusqu’à leur physionomie

qui ne trahisse ce qu’ils sont. Ils
ont un visage qui vous assomme

d'ennui. Leurs yeux ne brillent

d'aucune flamme ardente. Sur leur

front aucune ride volontaire. Leurs
lèvres, vagues comme le reste, ou

plissées sous un sourire de com-
mande, ne disent rien qui sorte de

la banalité, qui dépasse les clichés,

qui trahisse le soubresaut d’une

quelconque énergie rebondissante.

Ils sont habituellement ondoyants,

pauvres épaves à la remorque des

autres. À cause de cela, ils sont

amers souvent. Mais à qui la fau-
te?

Chez d'autres, l’étouffement de
la personnalité semble plutôt cau-

sé par le manque d'amour vérita-

ble, d'encouragement, de compré-
hension et de sympathie qui a

marqué leur première enfance, ou

qui caractérise le milieu où ils doi-

vent se débattre pour vivre. Natu-

res timides et craintives, quoique

riches souvent, l'indélicatesse d’in-
dividus plus entreprenants et moins

raffinés les a, avec la longueur du

temps, paralysés, sinon tués com-
plètement. Notre monde est dur,

et les âmes meurtries qui l’habitent

sont nombreuses. Quel mal font à

leurs enfants les parents qui ne

les aiment pas profondément et

intelligemment!

LES VRAIS PERSONNELS

La vraie personnalité, elle, est
affaire d'âme, de coeur et d'esprit.
C’est là qu’elle git jusqu’à ce

qu’elle trahisse au dehors, sur la

physionomie, dans les actions et
les gestes dans les paroles. Elle

est à la fois si contenue et si in-

tense que celui qui la possède ne

s'en doute guère et la laisse trans-

paraître sans s’en apercevoir. Les

vrais personnels donnent d’abord

leur rendement dans le calme et

le silence, Vous les découvrirez à

ces signes: ils sont maîtres d’eux-

mêmes: ils savent distinguer l’es-

sentiel de l'accessoire, et dominer

le transitoire; ils ne cherchent pas

à paraître, ils sont.

Personnalité est synonime de ca-

ractère. L'homme de caractère voit

nettement son but et se met en

marche avec décision.

Pratiquement, ‘la personnalité

fait l'homme, La vie est un flot

d'énergie active; le caractère creu-

se le lit et dirige le flot. Tout hom-

me a une tâche à accomplir. Le

caractère est la puissance qui cap-

te les ressources vitales et les ap-

plique au travail. On voit donc,

selon la faiblesse de caractère, ou,

si vous aimez mieux selon le man-

que de personnalité, de grandes

réserves de vie se perdre sans pro-

fit et bien des existences se gas-

piller. .

LA PERSONNALITE
S’ACQUIERT

Si la personnalité est l'homme

et fait la vie, il vaut la peine de

s’en soucier. Les fortes personna-

lités sont ordinairement le privo-

lège des natures particulièrement

douées; mais le vouloir éclairé et

l'effort soutenu font aussi le carac-

tère. D'ailleurs, il n'est pas de-

mandé à tous d'être des personna- lité exceptionnelles, des génies, des

savants, des saints de marque qui

dominent avec éclat leur époque

et en commandent les grandes pen-
sées. L'important, c'est que chacun

ait le caractère de sa mission per-

sonnelle,

La personnalité s’acquiert par
la vie intérieure d'abord, puis par

l'éducation de la volonté et du ca-
ractère, et enfin par la culture.

La culture vient en dernier lieu,
mais elle est un complément dont
on ne peut guère se dispenser.

J'entends la culture véritable et

non le peinturlurage. “Vous vous
mettez à penser et à vouloir; c’est

bien. Mais, d'abord, ayez des i-
dées, veuillez quelque chose et non

des utopies; soyez pleins et non

pas gonflés!”. (Paroles de feu le
Cardinal Villeneuve au BaBrreau

de Québec).

C'est dans une volonté éclairée

qu’on puise le secret el la force
de se posséder soi-même, de se
gouverner soi-même sous l'égide le

la loi et du devoir.

Enfin, la condition indispensable

de la personnalité vraie est la vie

intérieure, Les personnalités, À
quelque époque qu'elles aient ap-

partenu, ont été des hommes de

vie intérieure, qu'ils fussent chré-

je tenais malgré tout à son nffec- tiens ou paiens, gens d'église ou

gens du siècle. C’est de l’âÂme en
méditation que jaillissent les pen-

sées précises et fortes, comme c’est

en elle que l’on découvre les le-
viers de commande qui actionnent

les dévouements, les vertus portées
jusqu’à l’héroisme.

LA PERSONNALITÉ

DES SAINTS  Quand la vie intérieure atteint
sa perfection ultime, la sainteté,

alors on n les personnalités parfai- |
tes. Car un saint est un homme

qui, au plein sens du mot, pen-}
se plus parfaitement que Jes au-!

tres encore parce qu’il ne perd ja-'

mais de vue l’unique nécessaire. Il

pratique la mortifieation des sens

et de lesprit, et sa pensée s'ac-

compagne d'action et de prière.

I! est humble, et sait bien que les

grands problèmes se trouvent non

au dehors, mais en lui-même. Son

intelligence, déliée et fluide comme

pas une, reste sous le souffle du

coeur. I! vomit le mélange de chaud
et de froid. Il est doux et violent

à la fois, Les forces les plus dia-

métrales qui se bousculent en lui,

il les attelle à la charrue de l’exis-
tence comme des boeufs pacifiques.

Chaque jour il reprend le sillon

laissé la veille, et sait avec certi-
tude qu’une nouvelle grâce lui sera

donnée d’avancer. I] possède vrai-

ment “la plus haute seigneurie,
celle de soi-même”, sous le regard
de Dieu.

Paul-E. DROUIN,

m.s.c.

 

La Scopolamine

J'ai rêvé que l'on m'avait in-

jecté une dose’ de scopolamine, ain-

si qu'on se propose de le faire à
dix des prisonniers de Sing-Sing,

nous apprennent les dépêches, afin

de leur faire raconter les faits

édifiants de leur carrière.

Après avoir prêté mon bras et

senti la légère piqûre de l'aiguille,

je me souviens que j'attendais
dans mon état bienheureux que,

mon jugement modifié, je fusse

délivré de l'obligation de mentir

qui est le lot de tout hommecivi-

lisé qui veut vivre au milieu de

ses semblables.

Tout à coup, grâce à cette flui-

dité que nous accorde le réve, je

fus transporté dans le salon ar-

chaique de ma vieille tante So-
phronie, qui est bien la personne

la plus revêche et la plus avare

à cause de cette dernière particu-

larité de sa nature, une fortune

assez ronde.

Et je m'entendais la saluer:
— Bonjour, ma tante, bonjour

vieille chipie, Ne croyez pas que

je me dérangerais pour venir vous

voir si je ne comptais sur une part

de votre héritage. Et j'espère bien

que vous ne me la laisserez pas

attendre trop longtemps. Car, je 
me demande ce que vous faites sur

que je connaisse, mais qui possède

je les ferai danser bellement.

Ma vieille parente, paralysée de
stupéfaction ct de colère, me lnis-
sait parler sans pouvoir articuler
un mot. Elle se leva enfin, et vint

à moi en grinçant des dents.
Mais, toujours avee les ailes que

donne le songe, j'étais déjà dans
le salon d'une maison où l’on me
reçoit sur un pied de bonne intimi-
té, T1 s’y trouvait plusieurs dames
de ma connaissance,

— Pourquoi done, chère madame
dis-je avec mon plus beau sourire,

eh me tournant vers l’une d’elles,
pourquoi donc vous obstinez-vous

À nous déclarer que vous n'avez

que vingt-cinq ans lorsque vous en

paraissez au moins quarante? Vous
ne trompez personne et votre a-

mie que voici — et je me tournai

vers une autre dame — le disait
encore la dernière fois que nous

nous sommes rencontrés, en ajou-
tant que vos minauderies lui pa-

raissaient du dernier ridieule. HN
est vrai que vous-même, vous nviez

dit, une heure auparavant, In mê-

me chose de notre charmante hô-
tesse que voici et que celle-ci, In

minute d'avant votre arrivée, con-

finit à une nutre qu’elle ne vous
vecevait chez elle que parce que

votre mari, qui est sénateur, pou-

vait rendre quelques services à son
cousin qui a des ambitions poli-
tiques.

Toutes ces dames me considé-

raient avee des visages où pns-
saient les mille nuances de la ter-
reur, de la colère, de ln honte et
de la stupeur.

Mais déjà, je me trouvais chez

moi pour recevoir In visite de mon
plus intime ami que j'accueillais
en ces termes:

— Mon cher, je suis sous l'in-

flence de In scopolamine et laisse-
moi, je te prie, en profiter, pour
te dire une fois pour toutes ce que
je pense de toi, Ft je me mettais
en train de lui défiler toute une
kyrielle de ses travers et de ses

turpitudes, tout en lui avouant que

tion, quand i} m'arrêta avec au-
torité.

Ta drogue ne vaut rien, mon
cher, si elle ne te fait voir que la
réalité d'autrui: pour qu’elle soit
vraiment bienfaisante, il importe-
rait d’abord qu’elle te forçât à
te voir tel que Lu es, ot alors, tu
serais tellement occupé que tu
n'aurais plus ni le temps ni le
goût de chercher la petite bête
chez tes voisins.

Ce disant, mon ami me mettait
devant les yeux un miroir où je
voyais une figure si horrible que
.…. je m'en éveillai de terreur.

Et je pensai aux pensionnaires
de Sing-Sing sur qui l’on veut
faire l'expérience du “serum de
vérité”, Vont-ils pas, comme j'ai
fait dans mon rêve, au lieu de ra-
conter leur vie, dévoiler celle des
autres?

| Car l’on ne se voit bien soi-mê-

me qu'avec l’aide d’un miroir, tan-

dis qu’il est tout naturel de regar-
der ceux que Von a en face de soi,
et peut-être même de les voir un
peu plus laids qu’ils ne sont.

 

Les dix commandements
de l’autfomobiliste

Voici les dix commandements de

la sécurité au volant que la Ligue
de sécurité de la province de Qué-

bec adresse à tous les automobi-

listes, dans son bulletin hebdoma-

daire de sécurité automobile:

1—Attention, je porterai

Au volant continuellement.

2—Aux croisées, ralentirai

Et repartirai prudemment
3—Mes phares en code je mettrai

les frais
de nourriture!
1. Acheter les aliments alors que les prix sont le plus bas.

       

      

  

  

 

2. Les conserver jusqu’à la consommation
 

des mois.

Consultez votre marchand d'appa-

reils électriques et vous verrez que le

congélateur domestique réduit le coût
de la nourriture, diminue les pertes,

épargne temps et argent !

dans votre CONGÉLATEUR DOMESTIQUE!
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Avec un congélateur électrique à la maison, vous mangerez mieux et à
meilleur compte .. . sans aucun doute!

Un congélateur domestique vous permet d'acheter en grandes quanti-

tés les viandes, fruits et légumes de saison .. . pour profiter ainsi de prix
avantageux. Ce que vous n’utilisez pas maintenant, le congélateur le gars

dera intact, Les aliments congelés se conservent frais et savoureux pendant

 

 

 

d—Du trottoir ne démarrerai

Que si la voie est libre dans

les deux sens.

5—A gauche je ne virerni

Qu'avec prudence et on signa-

lant.
6—Une autre voilure ne dépasse-

rai

Que si la voie est libre en

avant.

T—Dans les courbes et côtes,

J'éviterai

De dépasser, c'est imprudent,

8—Si je dois conduire, je n’'absor-

berai

Point d'alcool, c'est enivrant,

{-—Des piétons les droits respee-

torai

Et des enfants surveillevai les
mouvements.

10—De vitesse jamais je ne ferai

Car je veux vivre longuement.

Saviez-vous que le Canada fut

le premier pays au monde à adop-
ter le système de l'heure normale

 

actuellement. en usage dans tous

les pays.

A CEUX qui veulent améliorer

leur situation Jito offre la chance.

Vendez à domicile 225 nécessités
garanties, Gagnez de $50. à $76.

par semaine. Bons territoires va-
cants. Aucun risque, $18 requis.
Détails à : DEPT, O - JITO :

5130 St-Hubert, Montréal,

16 août
 

PAR SEMAINE. Trois heures de

votre temps chaque jour, lundi au

vendredi. Si vous aimez Je publie

et voulez gagner $50.00 pour 15

heures de votre temps, écrire à
Case Postale 361, Trois-Rivieres,

P.Q, pour appointement. Usage
d'auto avantageux. 16 noût

A VENDRE : Maison confortable

A chambres à coucher, chambre de

bain en haut, salle de toilette en

bas, chauffage automatique, ga-

rage 3 places, près de l'église,

près de l'école, des manufaclures
et du centre commercial. Endroil

idéal pour famille. S'adresser à

  Pour n’éblouir personne à
l’avant.  34, rue Désiré, Victoriaville,  jnol

$10.00 PAR JOUR FAIT s 50.00|

dresser à Billy SENNE-
VILLE, La Baie du Febvre,
Cté Yamaska, Tél. 137-J.

(jno)

BELLE OPPORTUNITE : Com-
mencez Votre propre commerce

dans une bonne Route Wathins

établie. Produits annoncés natio-

nialement el connus de par Je

monde, Aucun argent à investir.

temps plein où partiel dans Ni-

colet. écrivez immédiatement À

I. GRANGER, 3650, rue St-Roch,
Montréal, Qué, 8 nol,

A VENDRE : Un ameublement de

cuisine en fer forgé, avec quatre

chaises. ‘Près peu d'usure. Moilié

prix. S'adresser à 74, rue Oetave,

ou par ‘Téléphone PI, 2-5045,

23 uoût

SERVICE CIVIL DU CANADA
Jac Nl-ferre (Nteolet, PU.

COMMIS

A L'ADMINISTRATION

£4,900 — £3,720

Les détidls of tes formules de demande
d'emploi peuvent être oblenus à In Come
mission du Berviee Clyll do Canndn et
nix bureans de Poste,

ON DEMANDE un coupeur d'hn-

hits d'hommes. Doil avoir de l’ex-

 

périence. Emploi permanent, Su-

Jare de l’Union. S'adresser à

CLOVER BRAND CLOTHING
Co. 7080 rue Hutchison, Mbntreal
P.Q., Tél: Crescent 1-1144,

16 noût

A LOUER : Logement de quatre
pièces, chambre de bain au com-

 

septembre. S'udresser i: 20-18, rue St-Antoine, Victoriaville,

30 aout

 

 - IL A OUBLIE DE
COMMANDER DE
LA KINGSBEER! 

l’ouvons placer homme où femme|.

plet, dans un bas. Libre le ler,

EEEEEEEEEEEEEEE

: PETITESANNONCES:
un J n

A VENDRE A VENDEURS qualifies, noun

= "7 pouvons assurer de Eros revenus

+ . + chuque semaine en vendunt nos

Gravier et sable à ciment. 225 produits garantis et aimés du

Terre noire. Pierre. S’a- publie. Commission Intéressante.
Spécinux chaque mois, $18. requis.
Détails DEE. M. JITO: 5140

St-Hubert, Montréal, JL 26

HOMMES ou FEMMES DÉEMAN-

DES : Aucune expériences requise

Indéressants revenus. Vente de

cosmétiques réputés. Aucune ex-

requise, Cours gratuit.

DORALDINA COSME-

Station 1, Dépt. 47,

16 noût

perience
Lerire

Tes -

Montréal,

a

A VENDRE : Maison 1V, élage,
niluée à 1H rue Désiré, près de l’é-
glise, de l'école, des manufactures

du centre commercial. Comprend

#ix appartements el gromd garage.
Chauffage automatique à l'huile.
Endroit idéal pour famille, Prix

$7.800, S'adresser à 34 rue Désiré,

Tél: PI, 2-6420, Victoriaville,
Jn 21 jn.

HOPITAIL PRIVE: maternité,

pension pour filles-méres, prix

raisonnable, =société =d'adoption

pour enfants, discrétion. HOPI-

TAL CHATEAU de BERHIER,

Berthierville, Tél;  6-4013,

(Mai 1957).

DEMANDE: Demandez notre

catalogue Hustré et notre plan de
vente. Faites-vous de $20.00 A

$40.00 par semaine en travaillant
quelques heures pur jour. Aucune

expérience requise. Kerire A:

Casier Postal 1°, Station C, Mont-

réal,

DEVENEZ VENDEUR sans plus

tarder pour une compagnie dont

la réputation n’est plux à faire.

Demandez immédiatement notre

catalogue gratis, Si la vente vous

intéresse, VOUS réussirez nvec

notre agence. ‘T'errifoires dispo-

nibles dans St-Samuel de Horton. ’

FAMILEX, Station C, Montréal. ”
8 noût.

  

 

A LOUDER : Grand local à louer. i

S'adresser par téléphone à PL 5-400 °
ou I’1, 2-5872, Victoriaville. Jt 26 1

HOMME: OU FEMME DEMANDE
pour vendre 250 produits dans ST- ?

SAMUEL de HORTON. Bolle occa.

sion

Haute commission. Détails sur de-

mande

d'augmenter votre revenu. |

i
FAMILEX, Station C., !

26 juil.‘
it

Montréal.
 

VENTE EXPRESSE: Clavigra- 4
phes Remington, Royal, Underwood-i

Smith, Standard reconditionnés.”
Prix réguliers, $ 79,50, réduits à”

$ 39.50. Aussi nouveaux clavigra-"

phes portatifs, avec caisse, réduits+!

i $59.50; machines à additionner,'-
additionne

=

jusqu'à $ 99,999.99,7;

seulement $ 19.95, Toutes ces ma-

chines sont complètement garanties si

Dépôt de $5.00 ct la balancçN,

payable C.0.D.. Expédition im-"1,

médiate. CROWN, 1011 Bleury*lti

Montréal, P.Q. wl
etieh

A VENDRE: Une automobild.4
Mercury (Hard Top), démonstra>

“teur. Millage: 3,000 milles. Equi ‘>
>

pement au complet. S'adressef A, par téléphone à PL 2-5058 ot Pr.
2-5608 jnis



PAGE QUATRE

LA BASILIQUE N.-D, DU CAP

@ Voila un an que la BASILIQUE de la MADONE canadienne,
Notre-Dame du Cap, est en construction. Le 5 août, l’an dernier, on
en inaugurait officiellement les travaux au Cap-de-la-Madeleine.
S.S. le Pape Pie XII a fait savoir aux Gardiens de notre Madone
qu’i) “ne doute pas de la piété filiale avec laquelle les catholiques
canadiens voudront contribuer à l’érection de ce temple, et il appel-

le l'abondance des grâces divines, en même temps que sa paternelle
Bénédiction Apostolique, sur tous ceux qui prendront part à cette
pieuse entreprise”.

 
 

ACCIDENTS DE LA ROUTE
ET GONSGIENGE

Dans la Cité du Vatican, on s'émeut au sujet des accidents

le plus souvent mortels sur les routes d'Italie. “L'Osservatore
Della Domeniea”, hebdomadaire publié dans la Cité du Vatican, à

consacré, le 15 juillet, une page à ce phénomène inquiétant. Ce
journal publie la photo d'une auto transformée en un amas de tôle

tordue, à la suite d'une violente collission sur l'antstrade Milan-

Turin et qui extermina toute une famille. En tégende, on lit: “De-
vant le flot de sang qui coule sur les routes italiennes — en un

tn plus de 5,000 morts! — plutôt qu’une loi restrictive, il faut fai-
re appel à la conscience chrétienne. Le Ve commandement dit: “Tu
ne fueras pas” et concerne également les crimes “de la route”. En-

suite “L'Osservatore Della Domenica, publie, sons la signature
d'Andrea Lazzarini, Particle suivant (que la CCC. traduit): “Tu
ue tueras pas! Loi, humanité et décalogue”. En voici de luvges es-
traits:

“Nous nous trouvons tous sous de milliers. Et lorsqu'on médite les

l'impression des tragiques acci-| statistiques de l’augmentation des
dents d'automobiles de ces derniers, véhicules automobiles on ne peut

jours; comme tous, nous courons|qu’arriver à l’inquiétante conelu-

le risque quotidien d’en être vic-{sion que les morts augmenteront,
.imes, que le nombre des mutilés s‘ac-

“Les statistiques sont effrayan-; croîtra, que le sang coulera avec
‘es: les personnes qui laissent leur[encore plus d'abondance. C’est là
vie ou leur sang sur Vasphalte des! une certitude macabre et mathé-
Ëroutes se comptent par dizaines matique.
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BRASSAGE CONSTAMMENT EPROUVE
qualité toujours uniforme
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Fermentée sous controle, /OUJOURS DOUCE

Jamais trop amère la bière Carling Red Cap garde

toujours son goût parfait. C’est pour cela que durant sa
fermentation nous l’écumons de façon à en enlever
tout ce qui pourrait la rendre âpre ou trop amère.

| Nous obtenons ainsi une bière uniformément douce,
| Et ce n’est là qu’une des nombreuses raisons qui

font que chaque bouteille de Red Cap est aussi
bonne, aussi délicieuse que la précédente!

” Oui, le brassage de la Red Cap est constamment

éprouvé. Grâce à la compétence insurpassable de ses
brasseurs et à ses procédés des plus modernes,
Carling vous apporte une bière toujours uniforme
qui fftte les palais les plus difficiles. Voilà pourquoi

les meilleures bière au monde sont brassées chez Carling!

CARLING

RED CAP
brassées à Montréal par la Brasserie Carling Red Cap Limitée

~~ e
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crements à cause d'accidents d’nu-

+

“Devant la terreur qui envahit
tous les parents pour leurs enfants,

coeur humain; devant l’indigna-
tion au sujet de ce vrai malheur

par certains inconscients ou eri-

minels, c’est toute l'opinion pu-
blique qui se soulève. La loi n’exis-
te pas, Il y n seulement la ferme
et saine volonté des citoyens d’a-

voir une meilleure loi. I] y a une
série d'initiatives privées inspirées

par des sentiments d'humanité.
“Nous nous élevons ainsi du

plan de la loi positive à celui de

l’éthique qui est ln source de la
loi; et nous nous élevons donc de
l’éthique à la religion. En l’absen-

ce de Ja loi et devant le douloureux
et indéniable affaiblissement de la
conscience civile, c’est l’Eglise qui

élève sévèrement la voix et répè-
te le commandement de Dieu: “Tu
ne tueras pas!”

“Et, comme chrétiens et hom-
mes édifiés par l’histoire, nous

croyons fermement que ce sera le

mérite même de l'Eglise si, tout

d'abord, les consciences sont éveil-
lées, puis si la loi est perfection-
née,

“Car ce phénoméne s'est tou-

jours manifesté dans les siècles;
c’est-à-dire que l'avertissement re.

ligieux est devenu une éthique vé-
cue de la société et ensuite a été

formulé en prescription de loi.

C'est ce qui se passa pour l’af-
franchissement des esclaves, pour
la tutelle des mineurs, pour l’as-

sistance des malades; c’est ce qui

se produira pareillement pour la

protection du voyageur et du tou-
riste.

Il y a tout pour imprimer ln

marque de Cain sur le front de
l'assassin de ses frères.

“Quand, dans les siècles passés,
jusqu’à voici cinquante ans, un

faux esprit sportif et un hypocrite
sentiment d'honneur ensanglan-

taient quotidiennement les prés
par les duels, l’Eglise fut inexo-

 

rable dans lu condamnation des
homicide de Pépée. I convient
maintenant d’être tout autant
inexorable en comdamnant par des
sanctions ecclésiastiques les homi-
cides du volant.

La loi sera ensuite la bienve-
nue: en attendant, “Ecclesia prae-
cedat”.

PT 19 wre x Bi

SANCTIONS POSSIBLES

“Selonle professeur Pio Cipriot-
ti, canoniste de l'Athénée pontifi-
cule du Latran, il y n deux fa-
çvons au moyens desquelles l’Eglise
pourrait intervenir dans le pro-
blème de la discipline de la rou-
te; ou en faisant seulement va-
loir sa très grande influence mo-
rale, c’est-à-dire en recourant aux
exhortations ou recommandations
d'une façon plus ou moins solen-
nelle; ou bien en prenant des me-
sures impératives, toujours possi-
bles quandil s'agit de prévenir ou
punir les violations de la loi mo-
‘ale ou de toute façon d’empêcher

tout homme pour lui-même, tout

national provoqué délibévemment

ARRIVEZ À DESTINATION
FRAIS ET DISPOS  
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RENDEZ-VOUS AINSI

L'EXPOSITION DE
SHERBROOKE

25 — 30 AOÛT
Billets aller-retour

via Drum'ville et St-Hyacinthe

$40 $6.15
via Sorel et St-Lambert

58.95. 51030
via Sorel et Montréal

$10.00 511,25
Voitures Wagons-lits er

ordinaires wagons-solons*

prix du fauteull ou dulit en plus

Valables pourl'aller—du
vendredi 24 coût au jeudi
30 août inclusivement.

Retour jusqu'au 31 août

Renseignements

complets

des agents.
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La Sainte-Enfance,
moyen d'éducation du
sens missionnaire chez
les jeunes

Les réunions du Conseil supé-
rieur de l’Oeuvre pontificale de la

Painte-Enfance viennent d’avoir
lieu à Paris, sous la présidence

de Mgr Bressolles, assisté des

vice-présidents: 8S. Exe. Mer

Ackkerman, directeur pour les

Etats-Unis, récemment élevé à

I'Episcopat; Mgr Ercole, directeur
pour l'Italie, et M. le chanoine

Steels, directeur pour la Belgique.

Après une messe célébrée à l’in-
tention des membres défunts du
Conseil, celuÿ-ci a tout d’abord
entendu un rapport sur la vie de
l’Oeuvre dans les 38 directions na-
tionales. Les collectes ont ntteint

cette année, 1,190- millions de le mal moral.
“Il faut penser — précise 1'¢-!

minent canoniste — au nombre de|
personnes qui meurent sans sa-

tomobiles. Au moins maintenant,
de telles mesures seraient plus op-
portunément prises par les évê-
ques et conciles particuliers que
par le Saint-Siège, étant donné les‘
notables diversités des situations,
tant objectives que suggestives,
dans cette manière en divers en-
droits. D'autant plus que, dans
quelque diocèse non européen, on
aurait déjà pris des mesures pé-
males ecclésiastiques dans certains
cus plus graves, en ce qui concer-;
ne l'indiscipline de la route, com-
me par exemple pourcelui qui con-
duit en état d'ébriété.

“Les cas qui plus raisonnable-

francs, en progrès de 95 millions

sur l’an passé, les Etats-Unis,
l'Allemagne, le Canada et ln
France, venant. en tête. Durant
ces trois jorrnées, plus de 700 de-
mandes, venues de tous les coins
du monde, ont été examinées et
les secours correspondants seront
distribués. Une réunion des direc-
teurs nationaux a terminé ces
journées pour une mise en commun
des expériences dans les différents
pays chrétiens: de plus en plus,

 

 

Nouvelle coiffure

spéciale pour vous 
endore qu’on nlexagérerait pas
pour celui qui, en ayant oceasionné
d’une façon coupable la mort de
quelqu’un avec son véhicule, omet-
trait de réparer le dommage ou de
rendre possible son identification,
d’établir une censure: si le coupa-
ble est un laique, on pourrait lui
interdire l’entrée à l'église ou aus-
si en cas de récidive, le frapper
d'interdiction personnelle, ce qui
est une peine un peu inférieure à
l’excommunication.
“Et le célèbre canoniste ajoute

enfin que la chose principale est
de former chez les citoyens et les
Autorités appelés à la vigilance
dans ce domaine une conscience
bien claire des graves responsabi-
lités même morales qu’ils assument
s'ils n’observent pas scrupuleuse-
ment les tâches qui leur incombent.
Les peines ecclésiastiques pourront
servir elles-mêmes à rappeler à la rale de certaines transgressions
ce sujet.

a

ment pourront être l’objet de sanc- Pour .
tions ecclésiastiques sont en parti- enbellir
culier celui qui omet de secourir| votre
les personnes qu'il a blessées, de physio- Pr
celui qui prend la fuite ou qui ne| none, age 2
prétend pas verser une somme en pour a
dédommagement d’un accident, de coffee
celui qui guide sans le permis de facileà
conduire de celui qui conduit le entrete.
véhicule en état de stupéfaction vo- nir, avez
lontaire, et enfin de celui qui cau- Loco
se du dommage à quelqu’un parce à la com-
que, tout en guidant son véhicule, pétence
il est en train de commettre un de notre
péché. person-
“Et Pio Cipriotti fait remarquer nel.

mémoire des fidèles la gravité mo-l

   

Appelez aujourd'hui
retenir le jour et l'heure de
votre visite.

SALON

FLEUR de LYS
21 rue Brassard

NICOLET

Tél: 503

pour

 

LE NICOLETAIN, vendredi le 17 août, 1956
So
 

l'Oeuvre pontificale de la Sainte

Enfance est considérée sous son
véritable aspect, c’est-à-dire le
moyen essentie] d'éducation du
sens missionnaire chez les jeunes
et l'occasion pour eux de faire
un effort personnel de générosité
envers leurs frères des pays
païens pour l’extension, dans le

monde, du règne de Dieu.

Bénéfices nels de 86.3
cents l’action

Montréal, 25 juillet — Les béné-
fices nets réalisés par la compa-
gnie Quebec Power dans le premier

semestre de 1956 s’établissent à
86,3 cents l’action ordinaire, en
regard de 81.3 cents dans la pério-

de correspondante de 1956. Ces
chiffres ressortent de l’état inté-

rimgire des résultats de la période,
rendu public aujourd'hui par Je

président J. A, Fuller.

Les ventes d’électricité s'élévent

4 $6,064,263, soit 12.2 pour cent

de plus que dans le premier se-
mestre de 1955, mais les ventes de
£az accusent une légère répression.

Le revenu global s’établit à $6,-

029,066. une avance de $609,248.

 

Les frais d’exploitation, d’entre-

tien et d'administration se chif-

frent à $2,218,232, en augmenta-

tion de $210,064; les achats d’é-
nergie se sont accrus i $209,402;
la provision pour amortissement

est de $513,000 contre $490.000.

Ces dépenses forment le total de
$4.744,332 en regard de $4,207,388.

Déduction faite de toutes les
charges et de la provision pour di-
videndes, le bénéfice retenu dans
l’entreprise est de $176,728 à rap-
procher de $148,823 pour la pé-
riode correspondante de 1955.

LE SOLEIL ET LES YEUX
La vision subit obligatoirement

et inévitablement l'influence de la
température. Il faut tout mettre
en oeuvre pour la sauvegarder, la
conserver aussi bonne que possible
durant l’été ainsi que pendant les
mois d’hiver.

 

Si Fon n’y prend garde, la vue
est vn grand danger pendant la
saison estivale,

Un grand nombre de personnes
regardent le monde ensoleillé, des
paysages el même des objets ru-
tilants de soleil, sans aucune pro-
tection à leurs yeux, tout à fait
démunis de verres de soleil, Or,
le soleil brillant, en cette période
surtout de l'année où il atteint
son maximum de puissance, de
force, d'intensité, peut avoir sur
les yeux un effet très domma-
geable.

Ceux qui ont déjà souffert d’un
‘coup de soleil” n'ignorent plus

combien le soleil peut faire de mal
à lu peay, causant non seulement
des rougeurs de l’épiderme mais
de véritables brûlures profondes
vt douloureuses, blessures réelles
qui attaquent le derme autant que
l'épiderme.

Qu'est-ce donc alors les
veux ?

pour

Lorsqu'ils ont été dirigés, ne
fut-ce qu’un instant vers le so-

leil, lorsque ce dernier a été re-
gardé directement et qu’ensuite
on en détourne la vue vers quel-
qu’objet que l’on dirige les yeux,
tout ce quel’on voit pendant un
temps relativement assez long,
te n’est plus qu’une tache lumi-
neuse qui embrouille toute la vi-
sion et l‘on continue, en vérité, à
voir le soleil où que l’on regarde.
Les yeux pleurent et occasionnent
parfois même une sensation de
brûlure.

L'optométriste dira ce qu’il faut
faire pour éviter ce danger et
fournira les verres teintés appro-
priés pour sauvegarder les yeux.

La Ligue du Bien-Etre Visuel
Incorporée, 1369 rue du Pare La-

fontaine, Montréal, offre de ré-
pondro gratuitement, par lettre
personnelle, à toutes les questions
qui Jui seront posées sur des su-
jets vsuels.

LA FOUDRE TUE
Méfiez-vous de la foudre, vous

dit la Ligue de Sécurité de la pro-
vince de Québec. Les accidents
causés par la foudre ne sont pas
nombreux comparés à ceux de la
route, mais encore faut-il s’en
prévenir. Si le temps est orageux,
par exemple, il peut être impru-
dent de se promener dans un
champ vaste, comme sur un ter-
rain d golf, ou encore de prendre
abri sous un arbre. La Ligue réi-
tère ausi ses avertissements aux
enfants qui jouent avec des cerfs-
volants par temps orageux. Il est
démontré que ln foudre peut sui-
vre la corde tenant le cerf-volnt
si celle-ci est mouillée,
—_—

La découverte de dépôts de nic-
kel à Sudbury fut enregistrée
pour ln première fois en 1848,
mais l’exploitation des mines fut
retardée jusqu’à ln construction
de la voie ferrée du Pacific Cana-

 

 Mlle Blandine Lavoie 
  dien en 1833 qui permit la dé-

couverte de nouveaux dépôts mi-
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PAS DE SARDINES
Les humains ne sont pas des

sardines. C’est pourtant ce que

l’on pourrait croire lorsqu’on voit
passer certains véhicules de pro-

menade remplis à capacité, Cela
présente des dangers évidents,

souligne la Ligue de Sécurité de
la Province de Québec, surtout
lorsque le conducteur du véhicule

est tellement Encombré qu'il a
peine à faire des mouvements. Ré-

cemment, dix personnes, trois

adultes et sept enfants, avaient

pris place dans une petite voiture

qui s’est trouvée en panne au som-
met d'une pente et qui a été frap-

pée par un autre véhicule débou-
chant en vitesse de l'autre côté.
Il y eut des morts et des blessés.

Est-ce surprenant ?

 

Enirée de la...
(suite de la lére page)

club.
Le quartier-général du club

vient de subir des améliorations

sensibles. Un nouveau solage a été

fait à la base du chalet. L'’inté-

rieur a été remis à neuf et des
tentures gaies font resplendir plus

brillamment la grande salle de ré-

ception, Plus de 84 membres font

maintenant partie du club nau-
tique “La Batture”,

 

Les stafistiques . .
(suite de la lère page)

Reliques de sainte Anne.

2.30 p.m.: Le Chapelet pour les

malades, au pied de la Statue Mi-

raculeuse dans la Basilique.

8.00 p.m.: Prières, Cantiques, et
Procession aux Flambeaux.

9.00 p.m.: Messe de Communion

(tous les soirs, sauf le dimanche,
alors que la messe du soir est rem-

placée par le Salut du Saint-Sa-

crement et la Vénération des Re-
liques de sainte Anne).

Les Lacordaire ….
(suite de ln lèr= page)

 

land. Plusieurs autres membres
Lacordaire et Jeanne d’Are ont
regu les décorations de 3-5-10
ans. Tous reçurent les félicitations
de l'aumônier et du président La-
cordaire de Nicolet.

Procédant ensuite à la partie des
hommages devant être rendus à
M. Philorum Chauvette à l’occa-
sion de son départ comme propa-
gandiste diocésain des cercles La-
cordaire et Jeanne d’Are, M. l'abbé
Lorenzo Cinq-Mars, ex-aumônier
diocésain de ces deux cercles, suivi
de M, l’abbé Hector Joyal, aumô-
nier diocésain actuel et de MM.
Sarto Gagné, vice-président dio-
césain, ‘Vital Larrivée, président
diocésain, Joseph Charland, offi-
cier diocésain, ont prononcé des
allocutions rappelant le beau tra-
vail accompli par M. Philorum
Chauvette depuis la fondation de
ces deux cercles et son dévoue-
ment à la cause de la tempérance niers plus considérables, I] fut un véritable apôtre de ?’a-

 

postolat laïc. Il n’a jamais reculé
devant les sacrifices pour le tri-

omphe de la cause anti-alcoolique.
On peut lui attribuer le grand mé-

jrite d’avoir été l'âme principale

du beau succès des cercles Lacor-
daire et Jeanne d'Arc dans le dio-

cèse de Nicolet qui comptent au-
jourd’hui plus de 12,000 membres

dans ce diocése. Tous le félicitent
de la décoration de la médaille

Bene Metrfndi” que son Exc,
Mgr À. Martin, évêque de Nicolet,
lui a obtenue de Notre Saint Père

le Pape pour les précieux services

qu’il a rendus à la cause de l'a-
postolat laïc. C’est avec grand re-
gret que les cercles Lacordaire

et Jeanne d'Arc entrevoient le
départ de M, Philorum Chauvette

comme propagandiste de ces deux

cercles mais ils se font un honneur
de voir leur ancien propagandiste

aller prendre place au bureau de

Mgr Geo. Dubue, P.A., V.G., direc-
teur du mouvement d’action ca-

tholique dans le diocése de Nicolet.

Tous espèrent qu’i] n'abandonnera

pas complètement les Lacordaire
et les Jeanne d’Are. Dans sa pro-

pagande d'action catholighe à tra-

vers le diocèse de Nicolet, il saura

leur donner une place d'honneur.

Tous lui souhaitent une longue vie
et beaucoup de succès dans sa
nouvelle charge.

Une magnifique bourse fut pré-

sentée au héros de cette réunion

au nom des cercles Lacordaire et
Jeanne d’Are par M. l’abbé Loren-

zo Cing-Mars, ex-auménier diocé-
sain,

Dans sa réponse, M. Philorum
Chauvette dit toute l'émotion
qu’il ressentait en ce moment, Il

adressa ses plus grands remercie-
ments à tous ceux qui ont contri-
bué à l’organisation de cette fête
en son honneur. Il se trouve très
heureux d’utiliser ses humbles ta-
lents à In cause du bien. Le tri-
omphe de la cause de la tempé-
rance fut toujours chez lui un
idéal qui lui tenait au coeur. Ici
le héros de cette fête donne quel-
ques statistiques au sujet des cer-
cles Lacordaire et Jeanne d'Arc
du diocèse de Nicolet. Il existe
actuellement 68 cercles Lacordaire
et Jeanne d’Arc réunissant plug de
12,000 membres dans le diocèse de
Nicolet. 11 quitte sa position de
secrétaire diocésain et de propa-
gandiste des cercles Lacordaire et
Jeanne d’Arc sans quitter ces cer-
cles. Ceux-ci peuvent compter
encore sur son plus grand dé-
vouement. Dans sa nouvelle posi-
tion de propagandiste de l'action
catholique dans le diocèse de Ni-  

la tempérance. Il termine son al-
locution en souhaitant le plus

grand succès à M. Chs. Auguste
Boisclair qui le remplacera à la

position de secrétaire diocésain et
de propagandiste des cercles La-
cordare et Jeanne d'Arc.

Dans une courte allocution, le

nouveau secrétaire diocésain et
propagandiste des cercles Lacor-
daire et Jeanne d’Arc se dit heu-

reux d'offrir ses hommages à M.

Philorum Chauvette, son prédéces-

seur, pour le beau dévouement

dont il a toujours fait preuve pour
la cause de la tempérance. Quant

à lui, il ne se décourage pas tout
en envisageant le lourd travail que
lui incombe la charge de secré-

taire diocésain et de propagan-
diste. Il fera tout ce qui sera en

son possible pour élargir les ca-
dres de ces deux cercles et e
faire triompher la cause. I] de-

mande, à cet effet, la coopération

de tous les membres, L'union fait
la force, Mettons en pratique cette
thèse. Son bureau qui est situé

à 17, rue Plessis, Nicolet, sera
ouvert à tous les intéressés conti-

nuellement.
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colet la cause des cercles Lacor- ° complets. Ÿ
daire et Jeanne d’Are ne sera pas 5 Tél. 113 \
oùbliée. I] invite tous les membres y 34, rue Panet
des cercles Lacordaire et Jeanne |} NICGET ’
d’Are à combattre continuellement % x
pour le triomphe de la cause de ORCHCHEMOSSpe
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